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Frères et sœurs, chers amis, le récit des tentations de Jésus au désert 
vient immédiatement après celui de son baptême par Jean-le-Baptiste 
dans les eaux du Jourdain. Le baptême donné par Jean était un 
baptême pour la pardon des péchés. Pourquoi donc Jésus qui n’a pas 
commis le péché a-t-il voulu être baptisé par lui ? Deux raisons à ce 
geste : 

 
La première, c’est pour signifier qu’il est venu pour les 

pécheurs que nous sommes, pour nous appeler à la conversion : 
« Convertissez-vous et croyez à la Bonne Nouvelle », proclamera-t-il 
dès le début de sa mission. Au long des trois années qui suivront, on le 
verra fréquenter souvent les pécheurs. A ceux qui s’en scandalisera, il 
répondra : « Je suis venu non pas pour ceux qui s’estiment justes mais 
pour les pécheurs. » 

 
  La deuxième, c’est pour nous dire qu’en lui et grâce à lui un 
chemin de vie nous est ouvert. Il a pris sur lui notre péché pour nous 
en délivrer. Cette libération se réalisera pleinement lorsqu’il fera le 
plus grand don d’amour que l’on puisse faire : le don de sa vie. « Voici 
mon corps livré, voici mon sang versé pour la rémission des péchés ». 
Son amour est si grand qu’il couvre notre péché. C’est pourquoi 
l’apôtre Paul écrira dans sa lettre aux Romains dont nous avons 
entendu un passage en seconde lecture : si par l’infidélité de l’homme 
le péché est entré dans le monde et par le péché la mort, c’est par 
l’amour fidèle de Jésus que nous recevons la plénitude de la vie. 
 
 
 
Chers amis catéchumènes, le Christ vous a rejoints comme il a 
rejoint autrefois ceux et celles qui allaient vers Jean-Baptiste et 
comme il a rejoint chacun de nous qui sommes avec vous ce matin. 
Au long des années passées, vous avez fait l’expérience de sa 
proximité. Vous avez perçu qu’il est pour vous le chemin de la vie, de 
la paix intérieure et du bonheur. Vous avez entendu son appel à le 
suivre, à vous laisser guider, illuminer, réchauffer par sa Parole. 
Depuis plusieurs mois, vous faites route avec lui, accompagnés 



d’autres disciples du Christ qui sont vos aînés dans la foi. Avec eux, 
vous avez progressé  dans la connaissance de Jésus. 
 
La connaissance dont il s’agit n’est pas seulement intellectuelle. Elle 
ne se réduit pas à une meilleure information sur Jésus. Elle est d’abord 
et surtout une relation, une connaissance du cœur, cette connaissance 
que l’on acquiert quand on aime. C’est une connaissance qui vous 
change, une connaissance qui vous convertit et vous fait devenir 
chrétien jour après jour. 
 
 
Le récit évangélique des tentations de Jésus nous indique les trois 
grands domaines que la vie avec le Christ convertit.  
 
  La première tentation porte sur le pain. Ce pain tellement 
nécessaire à la vie et qui manque à beaucoup. Chaque année, le 
Carême nous rappelle que nous devons porter sans cesse cette 
préoccupation du pain pour tous, et nous invite au partage. Mais le 
pain -et tous les biens matériels dont il est ici le symbole- peut devenir 
une idole. Dans la Bible on rencontre cette phrase : « Leur Dieu, c’est 
leur ventre ». En effet, il y a des gens pour qui l’essentiel, c’est 
d’amasser le plus de biens possible. C’est une tentation. Or, nous en 
faisons l’expérience, si les biens matériels sont nécessaires pour la vie, 
ils ne comblent pas toutes nos faims, en particulier la faim d’aimer et 
d’être aimé, la faim de vie et de bonheur infini qui nous habitent. Seul 
Dieu comble cette faim-là avec le pain de sa Parole. Tel est le sens de 
la réponse de Jésus au démon : « Ce n’est pas seulement de pain que 
l’homme doit vivre, mais de toute parole qui sort de la bouche de 
Dieu. »  
Chers amis catéchumènes, nourrissez-vous de la parole de 
Dieu ! Qu’elle soit véritablement votre pain quotidien. 
 
  La deuxième tentation est celle des apparences. Nous 
vivons dans une société où ce qui compte, c’est ce qui est éclatant, 
fort, brillant. Une société où l’important, c’est d’en mettre plein la 
vue. Le démon tente Jésus sur ce terrain-là : « Si tu es le Fils de Dieu, 
lui dit-il, jette-toi du haut du Temple ». Alors, les anges te porteront 
pour que tu ne t’écrases pas en bas, et les foules, émerveillées, te 
suivront. C’est un tout autre chemin que Jésus nous ouvre, un chemin 
d’humilité et de simplicité. Ce qui compte à ses yeux, ce ne sont pas 
les apparences, c’est ce qu’il y a au fond de notre cœur, c’est le don de 
soi. Aux pharisiens soucieux de donner une image de pratiquants 
sérieux, il dira : vous êtes comme des tombeaux ; ils sont propres et 



brillants à l’extérieur, mais plein de pourriture à l’intérieur. Etre vrai, 
simple et humble, avoir du fond comme on dit: voilà à quoi Jésus nous 
appelle.  
Chers amis catéchumènes, soyez simples, vrais et humbles 
de cœur. Ayez à coeur de développer votre relation à Dieu 
par la prière et la méditation de la Parole de Dieu. Le 
Christ est déjà à vos côtés, il vous donne son Esprit. 
 
  La troisième tentation est celle du pouvoir. « Si tu te 
prosternes à mes pieds, dit le démon, je te donnerai tous les royaumes 
de la terre ». La tentation de la puissance et de la domination nous 
guette dans nos relations quotidiennes. Or la route que Jésus nous 
ouvre par son enseignement et surtout par sa vie, c’est la route du 
service et de la charité fraternelle. « Vous le savez, nous dit Jésus,  
ceux que l’on regarde comme chefs des nations les commandent en 
maîtres ; les grands leur font sentir leur pouvoir. Parmi vous, il ne 
doit pas en être ainsi. Celui qui veut devenir grand parmi vous sera 
votre serviteur… Car le Fils de l’homme est venu non pour être servi 
mais pour servir ».  
Chers amis catéchumènes, le message d’amour du Christ 
a été déterminant dans votre décision de le suivre et 
d’être baptisés. Communiez à cet amour par l’écoute de 
la Parole de Dieu, la prière, et bientôt par les sacrements. 
Vivez de cet amour dans le quotidien de votre vie. C’est à 
cela qu’on reconnaîtra que vous êtes disciples du Christ. 
 
  Dans quelques instants, je vais appeler chacun et chacune 
d’entre vous à recevoir les sacrements de l’initiation chrétienne : le 
baptême, la confirmation et l’eucharistie. Par moi, c’est le Christ lui-
même qui vous appelle et c’est à lui que vous répondrez : Me voici. 
Au cours de la nuit de Pâques, nuit de votre baptême, vous passerez 
avec le Christ de l’attrait des réalités de ce monde à la communion 
avec Dieu, de la superficialité des apparences à la profondeur du cœur, 
de la domination à l’amour fraternel,  en un mot des ténèbres à la 
lumière, de la mort à la vie. 
 
Que le temps du Carême vous unisse davantage à Jésus et 
vous prépare à accueillir la grâce du baptême. Et que 
nous tous, au long de ces quarante jours, nous sachions 
vous accompagner de notre prière fraternelle. 
 


